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OU COMPTOIR: GENERAL D'ANNONCES.
Editeur-Propriéire, J. N. DUQUET, à qui totes lettres, comnications, etc., doivent dtre adressées franco.U E f ECaire sentir par tout le globe. L'Amérique Pour la valeur de4 ptres vlumes: La Je m'arrêtai l'autre jour -cheval dans unQ IJ Eet surtout le commerce canadien, et les prin- Chasse a1 Lion," par JUkS Gerard, avec les 3 endroit où il y avait beaucoup de monde as-cipjales iaisons des grands ports des Etats- vulmues deja mentionnes plus haut. semblé pour une vente publique. L'heureUnisenIulliront un rude h Pour la valeur de 5 piastres, 5 volumes en y n'était pas encore venue, la compagnie eau-Nous n'avuns pas k considérer la ques- t la brochure ivte conien e sait sur la dureté des temps.; et qelqu'un-Voir la le pie pour les dernières . i on mi aint-ienint à ce point de vue : nous y tîin Reno"-" Espiun fééral "~Puis Un s'adressant à un -personnage en cheveuxvellee, prix des imarchés, etc. rovienlrons sous ieu." acte de léespoir." blancs, et assez bien mis lui dit "Et vous

n Ea1af touite personner achetanrt pour la valeur "pere Abrahamn, que pensez vous de ceNouîs voyons par lt-s dernière. nouvelles de r.ix piastres recrai e prims six volumes "tenps-ci ?.N'êtes-vous pas d'avis que laLA CitSE l NANCIEt E. apportiée-s par le Sttm:wr .xi a arrivé imrmranit, itoire IJInS c i.c de mrrit Il 3, pesanteur des imposiaions finira psr ruiner,C ui ns iciiis-s pari1ies utitule, dita t-w-edi Nw ork, que iois allt.r s maisonîs une agniiu e Coleerimti uiinraes l T"esntirmn e py s finr par neareN;-aiued(I" .a.IIS j CtihreîllClt l. Pays 7 car comm nent faire-Ordre de Mntreal de vendredi, la crise maiiairls eut. siupdu ltirs transactions literaîr-s. haorîquvs et patiotgnes dott la 1e<- " pour les payer I que nous conseilleriez-ficaucière que vient de subir. Londres s.i inmires à Lndr. Jtire est ties plus aiiusantesi et, des pis xinstrue- " vous7? " Le père Abraham se mit à ré-ve te p tn n sieir aillite-s avaienteu au-i a ut-es fléchir, puis il répondit: "Si vous voulez'l'onteetIst]tir;ietson pimtî 21tersonnlouise'rzi îîvracel, piblihé? par ..N. 1lltijuer,dvrait arerpri de ce résulat'-OuteLiverpol. raisnur 210.000. ltin l ibihqie d l Cana- savoir ma façan de penser, je vais vous laa pai m -lin i eitn u r re polur 140,01) us d n tl. dc lire en peu de mots : " car un mot suffitla d ep i ôtil t er-aI du la grande n i- ul dien s' F nut. 1u1JJd' 11n !1i. Làiti ' aqneL ut- ait ilLi-iropole nénait appnuyée depuis qjuehues La laimqu ua'Agleterre a l-vu son rie uli Canadien la po-prièté exclusive d .lN. à qui suit entendre. 0e nest pas la quan-années l sur ue ase- fcltie .On s iiteret a 12 lour i-en. iIu.ht, e sorte- que ties ouvrages qui étaient " tié de mtuis qui remplit-le boisseau: commerappelle quelle influe-nce eut la guerre améri------ -ci-le-vt es eti l pru aux ab l(es lu i Cd- tle bonhomme Ric-ard." Tout le mondecain[e sur le nom e tle l'univers rntier ; nadien pieuvent. tre obteiius mintennt se réunit pour engager le père Abrahamon slit que-lemndefinanire arneSoieD matique.quen ua é mt- elaiiu-ie No37nue padrer ; et l'assemblée s'étant approchée enBretagn surtiut lit submir d'enormes change- On nous prie d'anoncnr <ie ls amateurs -undt-, où a été trannlé la ci-devant Librairie cercle autour de lui, il tint le discoursmunît s à ses operations. Le colon aiéricait i de Sainît-Sanveur donneront demain soir 'li Canaidien, qui :-e i non i-:ut dans la côte de li suivantqui jiusques là avait, regorgé dans les manu|Imardi, u me secode rprésenta:ion drama- Bas-Ville. ." Mes chers amis et bons voisins, il estfaetuî re-s aussi bien que dans les magasînsiiq certain que les impôts sont très lourds.des graud einit.res de touteli iAIleterre.'tu l ai m -. etusvc sdirerlaSciencerduL ronhommeRichard Cependatnt, si nous n'avions à payer quemnanqua ltit a couiîp : on t-craignit alirs un ur .e a ité e era plvs Iet moinS lin- . eeux que le gouvernement nous demande,-nse misl-s situ r-- i r-dit etd- cIoriln9 lsi-te1<1U lum ariée c-t-moins lori- ar aepusuit-ii leirrospu eri-d e -p :ut (ui la derniire. La salle sera eomble OIT LE CimEiN DE LA Fo-n-mE. nous pourrions espérer d'y faire face plusanglais surent f.;i¡:llir- hl rosperité dece naaisément ; mais nous en avons beaucoup:nî-ie.L ian -s -dhargdrent it as il fapt.: une sortr ar qui refuserait An i lecur. d'autres, et qui sont bien plus onéreux pouraiirt -ortir-de luteu t nirs -e quim- de tar enmt-m sîmt un bgnne a cio la pensa oui dire que rien ne fait autant de quelques-uns de nous. Notre paresse tousfaresoti l ý!uý tiivtorscequ 1.jlAné faire <utu it-luit i- itrUS umltaie atiui'?riimue avait p-danut uiat nméaòs fouri ia L rlt Litrt-re d Saia-Sauveur imért jplaisir à ii antienr me xvir ses ouvraes, cute le double de ce que nous prend leiltm)ondp. Naturtlleîwi es îmx di c-ton tu nu vi¡ie.uts avec v2nération par <autres savants gouvernement, notre orgueil le triple, etauggenteet partr, auti profit. du cIIoi-. etrivamls. Il i'.st: rarenît, arriver du notre extravagante le quadruple. Ces im-mereangabadn t -end u irers Ijouir de ce plais-r ; car. quoique je puisse pôts srnt d'une telle nature, qu'il n'est pasmrite etimlalasp on dans inutes les lPr1o< m- M t-t Fraq"r et. dire. sans vanité, t-. uis un quart de possible ax commissaires de nous en délivrerbraiclhe-< diu rie-, et s-r'ir le bas- à Wi-l-. Pht-ah- it t publier et imet-,sièle, je nie suis fait annuelleient un nom iii d'n diminuer le poids. Toutefois, similie opératiuis solides pouir luet, fais re cn etiV e cba h pamaauxIlbrores deC! distingu, pari lt- auts (d'almanacbs), nous voulons é-couter un bon conseil, il y aqui devaientn îécessairement stuivre- I- c-ours ilut -api untFoU:,îîr;l v:ui ure• de1  sontp eil ne.-7m'es-;t guère arriver, j'ignore pour quel quelque chose à eesperer pour nous; car,detnemns.iLa er-eianrininen. noifd£-voir mes confrères les écrivains comme dit le bonhomme Richard dans sondevai p r tFai)um1,1-r tai-u s e. 1n1 ans le même gen-îre. m'honorer de quelques almanach de 1733:"ieu dit à Phommetp 6t-etnroe ph nratem parfithe. C'e t pi loges, ni auun auteur faire la moindre Aide-oi, je t'aiderai.tempîrs otùles clmescrîais di <apira ixxeéd-a-i 'tîI l, -n ucn- 'fairea;.le-s tivlenLs et les forces des comtlpaignies de -q-r d' lai nai' blainira c- ie la : ir-e re- mention de moi ; de sorte que, sans le petit I " 'S'il existait ·un gouvernement quiprêt n reconnut, un leu trop tard peut-être vtlée. Enmvemîietsi a la librairie .L-N. Duquet. profit effectif que j'ai fait surimes productions, obligeát les sujets à donner régulièrement:qtUe l'or tne petitremplacer partout la nature. Voir Panci la diserte clapplaudissements m'aurait to- la dixième partie de leur temps pour son" Cepenidatt îvention des nouvelles ------..- nît-eent dlécoti raé service, on trouverait assurément cette con-compagnies financière vint en aide aux ngo- concu -a in que lein eilleur jge de dilion fort dure; mais la plupart d'entreians ctompromis et conjura pendant quelque • mon mérite était le peuple, puisqu'il achetait nous sont taxés, par leur paresse, d'une ma-tem4ps Imrage. Voici - lutin almaracli, d'autant plus qu'en me ré- nière beaucoup plus tyrannique. Car, siCIA jourjnrhi la banquerout e est un fait .i ' : pndant dans le monde, sais être connu, 'ai vous comptez le temps que vous passez dansaccoiili ; uitni-s maisons les mit s Panles p la lnf' J. A. Duyt .smuvent enîendu répéter par celui-ci ou celui- une oisiveté absolue, c'est-à-dire où à ne riennitt u mond, la tmain vt-rend Guer- tl ' qu-lun de ns adages. utijaoutant àli:faire, ou dans des dissipations qui ne mènent<lu tilt i.,vint de -umber, commetn , . r r fin:'" Conme dit le bonhomme Richard. à rien, vous trouverai que je dis vrai. L'oi-sai , avec tnt deassif d dix douze nuitlinuis jo r prmi. a Si. anai"e a Quahee Cela m'a fait que plaisir, et m'a p'- rousiveté amène avec elle des incommoditésde livres sterling La liste des faillis iiti5.'' brciihun ctnui,' i éils le d it ve que lion seulement ou ufi-sait cas de nies et raccourcit sensiblemlent la durée de la vie.mienace dle su grossir de jour en jour : Ieio e grand j-tr ut1-na: r -noinM Ll'abbt le.nis ttusqu'mn avait nciteore quelque C' L'oisiveté,conime dit le bonhomame Richard,et e s -4.010 000,srep pour mou autorneetj'avone que,; ressemnblie à la rouille, elle use beaucoupttu ,. uut S Ig.--l t cllplgee i Cr6- [ir t-a tlar- r, -;achtntd por e rager 'attant pus le mtnie i plus que le travail la clef dont on se sertlit lui eri aprs avoir de-ja tt>av e 0- rec'ra 2 i-mn- s rint a L a s- nra lt-r nies imas et à les répttrest tonjours cladre.'' Mais "si vous aimez la)00 sig. de eapital doit bieit(itd lt-n, .irm'i rne, i rta ?l r il n'et arriver quetlque tfois de nie citerJ vie.''commine ditencore le bonhomme Richard,rentrer n liçgni;a<a'u. J 'd'tir a aur r an 3 mhqn-s i -n iu ton le plus grave. J[utgi-z "C''ne prodigte'z pas le temps, car c'est l'étoffec-etle crise liaaii-rc est d'atant Inus cîm antN het -u t. ainsi que 1O-helie dprés cela combieni ldus être content don t la vie est faites." Combien de tempsetil-t umanqur de se par -Iei iin-i Ct'. ld'une aventure que je vs vous rapporter. ne donnons nons pas au -sommeit au de-là
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\ Tis4vis ~g1ie ti la Basse-Ville.

aC ilrtel ncat d'être n pauré à euit-i. limu
mienmes rèpairatrmnis mi. etc itaies prar le piropri

taure toiutt 15uebet aittlt re ió ~l rteî n tt-llé, e-

u pt-u lin qutetit imaia-ni iiui a aiiteit une

oE nutite répîuttimrmn- htî uan état anjoirhlu

adoîrmer etore plti de' con tf rt. uix î-yn-geurs

qui vilitent cette ville.-Québec, 10 Mai PS66.

London Coffe flouse,
ESTAIBLTSHFD Wl1 ,

SAMUEL .LARtlISE & Co., Proprielors,
OppoitC'h!amp/ain Mari-kgt.Larer 7Tairi qucbrc.

0:>5Ti tiis lin Scrond ' Nonze in the Oit.

Lt is convenienît to the Granit Truank llailwty
Station 1 tle Steanbtoat Laidîig, andîl primcipal
places of bîusmines min the Lower Town.

1 ountain 1HilFouAse.
( ci-fv-txv n imsotuA..) -is

d. C delisa iitte.

CM. R. Glunz.e. Céie- prdpriétaires
de cotte Hôtel :eptis l'aie dernmre ont fait
des réparutiôas extraordinaires et ony trouve tout

le comîîfort désirable.

Maison~I ' Jaqus -Caflrtier' Photog?'1pie. i

mmTmb. M A ISO -IVEr NOIS.MONT;1t1 2 . MA SON TIN\r'NOIS
Ct-cte ting-urifiq eM io u lér
.ttumtirnigue .\lauson gni a 'avantat ed'être ' e .îJanz, près de la rSt du Pataa.
ta Itrne tic-' plh ht-ll-s pie.s de -latreal

ct at etie des auranes. truffrir tout le coni- 'Celae aiLonvient <rX-écutcr is le gofile
tmrt Les ctnaneîons maeres, vient d'ètre on- 1uis t.nouveaun u magiiiqa grupe suis ie utre

verte au pulit .idemGtALE[E
Ele e mt rmrerariesdan le derd u.ntss:ti -la fbis tttMs loruues qui se sont

ier g fi,nitre lt- miiilnres cpubliques, tels que di tiiIeIés danss lit git- tahiqne.
-al,îs iur dlaimîs et,. iesi-urs. On trouvera aussi a c etatblisseient phtoo-

cet io! ie rolune aux î taugrs tcus les graphiqe les portrait ietons ntms coltempo-
i-""e"-itl -m"i "atés qu t oit ras'innietes po'tiraais

droit dexigr.CIet Peier ebt nscot e mi tnnsur un ped
La Ki t rs &aiiamment fournie qui n'afpoint.die rival à Qube. Le pubhcee

et LI' s-uie rait-lip avle reru- plu. r es é u invitéà aller visiter ette galerie.
latritt1 i' e la plu gramle pohite.se .

Le pii tI a a lha gartie his lies -ervice
-U et,é l t-imln aa " a c nvl! i m alils cenx 'ie jt

li uLore pouair tuimaVtir eti raeje le prie i'acceter. PHOTOGBRAPHE,
A uvert uni amEcr photogrmplique a S Roc.

i ____ - No.' -13. rut- St. Josepha. ci.dlevanti obenmpé par
S nebec •Bath Mime. l eenoi cttabiss'iment est anjo-d'hui

EELLERITE & LAFOROE. .iiét de nvaliser, par la perfection de ses
pojrtraits 4vec aucun iteier de premié n .

17 The uri id touse. 17 Les personnes de lic ca:imnpacgne ( rive sudy
Paa Srct, Vppmr 'own, npeuiventr.enre dirt"on"eir" """lit Basse-Vi

\Vliarei r î re4',t:tunnuuiit fiair- kt a t îitar înles Char. pour la od ntiquîe
nicdappatntit t let.hElig allees, pigeoun "o"""ledt-me si. sous.

oîsîier 'luily froa SIX XA M. b TW'EBVIi J. B. ia ftei et Cie.
P. M. Aietals nti. al lbours. A moscat cotmplete

aissorttcnt of aial sorts u' liquons, warranted of ClIISTESi DROGUISTES, ETC.
the fint uality. No. 4'.rue st. ,van (en dehors)

Furrier,

DEUERIN1, SUPPING FURS,
Indian Workr and Ouriosities,

GENERAL WOLF"'S CO1RNEIW

A t1e-

ýNO UVELLE PHARMIA CIE

John E. Burke,
CHTEmME ET DRoGUtSTE,

DISPENSAIRE DE QUÉBEC.
En fice du Mar-ché de la Baute-7ille.
( A -toujours en vente un assortiment de

drigne, vëriables, compositions chimiques, par-
fieierie françaises et anglaise, }eignes, brosses,
articles de tillete, etc., Ils îimporte aussi des
graimes e .iardin, de fleurs et de champs.

P'rescriptionsmédicinales et de famillesdonnées
avec suomi.

-Edimond Giroux,
CHIMISTE ET DROGUISTE,

uii] artaleuîr de Parfumeries, Médecines Breve,
tées, Peignes, Brosses, Articles de Fantaisie
etc., de graines de jardins; de fleurs et de

chtaunps,
2o. 47, rue Saint-Pierre, .Basse- Ville.
Le public est invité à visiter cette pharnacie,

oiù il aura toujours lieu d'être satisfait tant pour
la qualité des errets que pour ses prix modères.

Lvrnans Clare & Cie.
IMPORTATEURS DE DROGUES

£TRANGÉRES.-
Médecines bparfumerie frauçaise et

autres articles en vente chez les pharmacietis.
Drogues en poudre, aromates et tous lesarticles pour préparatin domestiques gärantis

purs.
]YÊbPOT ;:G,«ÊNEïiRAL, MNONTRÉÈALJ

AoGSi 0041et a388ý. ru S.Pa.
au coin des rues St.Paul et St. Nicolas Is#uuda-eté ét d'école; teiesWi t. -

Près dui Mar utâ St Pau rature, hlhermes do Cour Sapérieure, a Circuit d
Où 1C«xtrouîea un assortiruent onsidéêabl Oommisàaiieà et daiisierî ; r61és déalution et- .. - ... de.-perceptau ; parfumerie -friinenise -et an'gîtilse et

de rogues, :deiene. .partmere, ainsi eIue une grantdo-variété d'autros objets. .En vente iagraiines.de jçrdins, de fleurs, et de champs, aux librmirie , N. DUQUET, pr-s du'narché'de la
prix les plus modérée. Hute-Ville.


